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du l dans les trois mondes. C'est le nombre des
cycles lumineux que ce même, manifeste en prin­
cipe, c'est Adam qui devait les faire passer en acte,
mais il laissa volontairement tomber son compas de
G.·. A.'. D.·. L.'. U.·. et alors la manifestation po­
tentielle de la durée spirituelle (!l) se matérialisa, le
lieu abstrait des choses devint concret, le mou­
vement circulaire indéfini se limita, et le mouvé­
ment équilibrant, la durée relative prit nais­
sance. Le Verb'e s'était incarné et s'était chargé de

. la croix, c'est-à-dire de l'universalité des manifesta­
tions vitales.

Concepcion, août 1912.
SUSABO.



WA$$
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Ile lYIystère de la Mort

Deux Hollandais font, au moyen d'instruments
scientifiques, des expérIences affolantes sur la
seconde vie de l'homme.
Le Matin, du 24 février, publiait en première page l'inté­

ressant article suivant:
MM. Matla et Zaalberg van Zeist sont deux Hollandais,

spirites et physiciens à la fois. C'est en cette double qualité
qu'ils se sont attaqués au plus redoutable des mystères,
celui àe la mort. Ils viennent de consigner le résultat de
plusieurs années de recherches et d'expériences dans un
ouvrage considérable ayant pour titre: Le Mystère de la
Mort ('1). Leur but a été grandiose: il ne s'est agi pour eux
de rien moins que de mesurer la densité, le volume et
le poids dè l'homme après la mort. Cet homme, par opposi­
tion à l'homme physique que nous connaissons dans l'exis­
tence terrestre, ils l'appellent l'homme·force. Cet homme­
force n'est pas une âme pure, puisqu'on peut le soumettre
à des expériences qui relèvent de la f,hysique. Ce n'est pas
un corps ordinaire, puisqu'il est non perceptible à nos sens.
C'est un composé gazeux. Pour définir ses propriétés, nos
deux Hollandais, sur les conseils des êtres d'outre-tombe,
l'ont fait entrer dans un appareil ad hoc: le dynamistographe
ou « mesureur de force ».

Par les procédés ordinaires dans les séances spirites, la
parole de l'au-delà leur fut adressée dans leur trente­
sixième séance, en' [904, en ces termes:

(1) Le Mystère de la Jfort, 1 fort vol. in·S· illustré. Prix: 8 fr.
MM. Hector d Henri Dunille, éditeurs, 23, rue Saint.Merci, Paris.
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Faites deux cylindres impe7'méables à l'air, en carton.
Nous traversons facilement le carton. Recouvrez les parois
supérieurs et inférieurs d'étain en feuilles, que nous ne
pouvons traverser. Nous pénétrerons dans le cylindre et
seront retenus p~r la feuille d'étain.

Ainsi firent-ils. Au cylindre était relié un manomètre très
sensible.

Après de multiples expériences, ils arrivèrent aux données
essentielles sarvantes :

fis onstatèrent un excédent au manomètre et conclurent:
1° Qu'un être limité causait cet excédc.°nt j

20 Que --'est un être pensant, puisqu'il prenait part aux.
expériences i

3"" Que c'est un être,gazéiforme, puisqu'il obéit aux lofs
qui régissent les gaz;

4° Que la densité de ce corps doit être égale à celle de.
l'air.

Le volume comporte environ 52 litres, le poids moyen
environ 67 grammes.

Bien plus, inspiré par l'être décédé, l'un des expériœen­
tateurs dessina une forme qu'il modela ensuite en argile et
qui représenta l'aspect de l'homme dans sa seconde vie:
on constatera qu'il a l'aspect d'un buste. Les sculpteurs
auraient· ils eu l'intuition de cette seconde vie en reprodui­
sant les grands hommes P

Au cours de leur ouvrage, les deux Hollandais relatent
une foule de communications curieu'>es, appuyées d'expé­
riences. Ils firent intervenir l'électricité et constatèrent que
l'homme-fo7'ce est chargé d'électricité par la nature.

Enfin ils apprirent que cet homme·force est loin d'être
éternel : étant toujours soumis aux lois de la nature, il finit
par se décomposer .et meurt après une seconde existence
qui dure en "loyenne cent ans.

Telle est la substance des expériences et des déductions
de MM. Matla et Zaalberg.

'n
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Ce que cache le Sphinx
Un savant vient d'y découvrir un temple

consacré au Soleil

275

M. Reisner, prc.fe;:seur d'égyptologie à l'Université
d'Harvard, a communiqué aux autorités du musée sémi·
tique d'Harvard et du musée des Beaux-Arts de Boston
les résultats de recherches qu'il est en train d'opérer sur
le Sphinx d'Égypte.

A l'intérieur du Sphinx, le professeur Reisner a tr.ouvé
un temple consac é au soleil., Ce temple est plus ancien
que la plus ancienne des pyramides, car il date i peu
prés de l'an 6000 avant Jésus.Christ, c'est-à-dire de
l'époque la plus éloignée de l'histoire de l'Égypte.

La tombe de Mona, ou Menés, le premier roi d'Egypte
connu, qui se déifia lui-même et fit constru:re ce Sphynx,
se trouve également à l'intérieur du monument. Des tun­
nels, percés dans le SphilUf, conduisent à des ca~'ernes

dans lesquelles on n'a pas encore pénétré, car les tra vaux
n'ont été commencés qu'il y a six mois. Le Sphinx est
sculpté en pkin roc, mais il. l'intérieur on aperçoit enco~e
les bâtiments cl 'une ville '1ui s'éleva peut-être à ciel Ouvert
jadis.

Actuellement les excavations n'ont pas été poussées plu­
loin qu~ la tète du Sphinx, dans laquelle est une salle tie
t8 mètres de long sur 4 m. 20 de large. Cette salle est
reliée par des couloirs au temple du soleil silué entre les
pattes du Sphinx. ün y II ouve par .entaines des objets
sacrés comme la croix encerclée, symbole du soleil. Plu­
sieurs de CèS croix sont en or et portent des fils qui ser­
vaient aux prêtres il. faire tinter de petites clochettes pour
évoquer les esprits.

On trouve aussi de petites pyramides à l'intérieur du
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Sphinx. Selon 'le professeur Reisner, les pyramides
n'étaient, à cette époque, que les aiguilles de cadrans so-

laires, et le Sphinx était un dieu solaire lui-Irême. La pyra-
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mide de Chéops donne l'hture de façon absolument pré­
cise.

Le profes~eur espère, par l'étude des objets sacrés trou­
vés dans le Sphinx, arriver il découvrir les secrets des
prêtres ég} ptiens, dont les connai<sances, en ce qui con­
cerne la magie, etaient merveilleuses, croit-on. Ses tra­
vaux ne vont pas sans difficulté, parce qu~ les Arabes
qu'il em?loie se refusent il coucher dans la tête du Sphinx.
Ils ont la conviction que cette tète ~st l'asile de nombreux
démons, et que tout homme qui y dort est condamné il

mourir.

Congrès de Genève

Le ;2e Con~rès Spirite Universel, organbé par le B,lreau
international du Spiritisme, se tiendra il Genève du 11 au
14 mai 1913.

Les principales associations spirites nationales du monde
entier y ont déjà donné leur adhésion et plusieurs d'entre
elles ont fait connaître les noms de leurs délégués; la Spi­
rifualists' National Union de la Grande-Bretagne a désigné,
il cet effet, son secrétaire M. Hanson G. Hey qui vient
d'org~niser d'une façon si brillante le Congrès intel national
de Liverpool; le Deutscher SPirz'tisten Verez'n sera repré­
senté par .ses Directeurs, MM. Feilgenhauer Frères, dont
l'activité comme propagateurs du Spiritisme dans leur pays
est universellement connue et appréciée; la SocÙUé française
d'étude des phénoménes psychiques enverra vraisemblable­
ment, il Genève, son président, le célèbre écrivain spirite
Gabriel Delanne, accompagné de deux de ses collègues;
de l'Italie sont annoncées les participations du Dr Falcomer,
de Venise, et du capitaine Chr. Volpl, de Rome, lequel
s'est fait connattre par ses travaux sur la photographie
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s?irite; la iVational Sp~'ritual"sts' Association des Etats- Unis
d'Amérique a cO:1fié l'honneur de siéger au Congrés en son
nJI1l au vénérable Dr J. P...ebles de Los Angeles (Ca:i­
f lmie) qui, malgré ses quatre-vingt-dix ans passés, consacre
toujours avec la même ardeur son grand talent d'orateur
et d'écrivain il la défense des idées spirites.

Le programme du Congrès sera composé d'une partie
déterminée comportant troisgrand'es questions, d'une partie
libre dont les sujets sefont chotsis à volonté par les auteurs
des communications, et d'une partie admlnistrative concer­
nant l'adminislration internationale.

Les trois questions formant l'objet théorique principal du
Congrès seront I~s suivantes: .

A. - Rôle du Spiritisme dans l'Evolution religieuse de
l'H~tmamïé.

Sous-Questions: Le Spiritisme est-il la ReligIon sc:enti­
figue universelle ~ Quel est le rapport entre le SpiritisTT:(;
et les autres Religions existant actuellement? - Le Spiri­
tisme peut-il être assimilé à un culte?

B. - La Pratique de la Médiumnité.
Sous-QJestions : Que faut-il faire par rapport aux Mé­

diums professionnels ~ Fau t-il créer des Ecoles de Médiums?
Fau.t.il provoquer une législaticn protectrice de la Médium·
nité? Y a-t-il Lie.u d'organiser l'octroi régulier de diplômes
pour médiums? .

C. - La Presse Spirite.
SOlls-Questions : Comment la Presse Spirite doit-elle ètre

dirigée pour remplir de la faç ,n la plus utile sa miss'on
d'instruction, de perfectionnt:ment et de propagande ~

- Est-il possible de créer un organisme universel d'infor­
mations spirites? - N'y a-t-il pas lieu d'examiner, aux
Congrès internationaux, les questions faisant l'objet de
controverses entre journaux ou revues spirites?

Pendant le séjour des Congressistes à Genève, on leur
procurera l'occasioR de visiter ('atelier du célèbre médium
Héléne Smith; on sait que les tableaux dus au talent mé-
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<iianimique de cette artiste, et consacrés à iUustrer la vie
du Christ, sont des œuvres d'une inspiration très pure et
-d'ulle facture réeltement merveilleuse.

Une exposition internationale de peintures, aquarelles,
pastels et dessins médianimiques, ainsi qu'une exposition
de photographies spirites, seront ouvertes· à Genève, PeD­
dant la du-rée du Congrès.

Les envois d'-œuvr~s ou d'épreuves, accompagnées ne
certificats établissant leur authentioité' .ou de notices
explicatives, doivent être adressés le plus tôt pCilS8ib'le à
M. A. Pauchard, 23, me Tronchin, Genè~e.

Les adhésions personnelles au Congrès ainsi .que les
communications ou travaux écrits doivent parvellir à la
même adresse j ces tra vaux seront autant que possible
Tédi5'és en français, en anglais ou en espéranto, ,ou accom­
pagnés d''I1n résumé dans ·l(une de Ices tl'Gis 1al1gues.

L'autre jour, un homme d'aspect simple et s'y~allbique

se pcésentait chez moi et, tout de suite, me posait «:ette
question:

- Madame, v<ilulez.-vous que je v.ous donne le bonheur"
Depuis que je m'occupe de .Merveilleux, j'ai v,u bien -des

types et des choses étrangei, mais cette hrusque .guestion,
pourtant, m'im,pressi@nna..

Je regardai mon visiteur, me demandant s'il sernoquait;
mais sa .mine était des .plus sérieuses.

- Et qui donc, Monsieur, interrogeai-je, vous a p~r.mis

de dispenser un bien si précieux?
- Mes longues études, Madam~, qui m~ ametié à la.

découverte d'une gemme étrange, aux refteJ5 indtfinis-
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sables, venue des régions ténébreuses, où elle s'pst formee
à l'origine des siecles, qui a des propriétés radio-magné­
tiques qu'aucun instrument de précision ne saurait déter­
miner, et qui dépasse tout ce que l'imagination peut con­
cevoir. La gemme Astel possède un éclat brun, métal­
lique; elle communique un éclat extraordinaire aux corps
sur lesquels on la frotte, Elle vit avec celui qui la porte.
C'est une pierre froide, obstinément froide, sur laquelle la
chaleur agit difficilement; elle semble être animée d'une
vitalité glaciale i lavée à l'eau chaude, elle reste froide;
mise dans l'eau chaude, elle abaisse la température de
celle·ci. C'est une pierre fugitive; elle glisse sous la pres­
sion des doigts de celui qui veut la garder et ignore le
secret de la monter.

Bausch, Sérapicn, Gallien, Agric, Pline, dans leurs
ouvrages, déclarent que la Gemme Astel est un hémosta­
tique puissant qui arrête le sang par contact direct.

Au point de vue psychique, Bausch cite l'opinion de
Volatéranus :

Portée au doigt, elle fait gagnet' tous les procès, au jeu,
et obtenir les faveurs.

Représentant diverses figurines, elle révèle les trésors
cachés, défend contre le poison et les maladies infectieuses.

Pierre d'.'\ponée a confirmé la chose.
Pansa dit que l'on peut porter cet anneau san's encourir

aucune accusation de superstition ou d'impiété.
Enfin, au point de vue de la sympathie, je me dema:lde

si celte pierre ne serait pas pour celui qui la porte ce que
Iiont I~s antennes des appareil!l pour la télégraphie sans
fil. Entre deux cœurs, son pouvoir télépathique est mer·
veilleux.

Intéressée, j'avais écouté le magicien sans penser à l'in­
terrompre.

Quand il se tut, je lui demandai :
- Mais en échange du don que vous voulez me faire,

que me demandez-vous P
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Seulement de faire connaîtrè ma découverte à vos
lecteurs.

J'ai promis. Je tiens parole. Voici la carte du magicien:

SIMÉON BIENNII!R

22, rue des Gras, Clermont-Ferrand

A. OARVIN.

Ile président Wilson et le notnbre 13

La superstitivn du nombre 13 est partagée par le nou­
veau président des Etats-Unis, le docteur Woodrow Wil­
son, mais à rebours.

Pour lui, ce nombre est d'heureux' augure, et il faut
reconnaître qu'il a eu fréquemment l'occasion de le ren­
contrer dans sa vie, et souvent dans d'heureuses circons­
tances, depuis le jour déjà lointain où il s'avisa, en arrivant
de New-Yok à Sea-Girt, à Il h. IJ, que ce jour était un
vendredi 13 et qu'il avait voyagé dans le fauteuil nO 13

d'un wagon Pulman. Depuis lors, il a prêté attention au
chiffre fatidique, et il a observé:

Que ses nom et prénom sont de treize lettres j

Qu'il y avait treize ans qu'il était à Princeton, quand on
l'a choisi comme président de l'Université j

Qu'il a été prtsident de l'Université de Princeton pen·
dant treize ans j

Qu'en additionnant cabalistiquement les chiffres formant
le millésime de l'année de son élection à la présidence des
Etats-Unis, on trouve: 1+ 9 +1+ 2 = 13 j

Que le collège électoral s'est réuni le 13 janvier j

Qu'il y a treize lettres dans les nom et prénom de
Mme \oViison : Eleanor Wilson j

Treize lettres encore dans les noms de ses filles: Jessie
W. Wilson et Eleanor Wilson j
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Qu'il a reçu treize demandes pour chacun des postes
auxquels il lui appartient de nommer un titulaire;

Qu'il a reçu treize dindes comme cadeaux de Noël;
Enfin, que treize des enfants nés le jour de son élection

ont reçu son nom pour nom de baptême.

1.la seienee française à l'Etranger

Echo de Paris, du 19 janvier 1913.

Le commandant Darget, l'inventeur des rayons V, ­
les rayons vitaux, - vient de faire à Vienne, an « Club
scientifique », del;x remarquables conferences sur ces
nouvelles et curieuses radiations.

L'assistance était des plus brillantes et des plu~ nom­
breuses Aux premiers rangs. on remarquait la princesse
de Hohenlohe, la princesse de Thurn-et.Taxis, le prince
de Lichtenstein, les prince~ Maximilien et Eric de Thurn­
et·Taxis. M. Dumaine, amb:lssadeurde France, sir Leigh­
ton Cartwright, amba. sadeur d'Angleterre, le ministre
de Suède, la baronne de Hal11ar.Neme~pan,M. Cromer,
ancien ambassadeur, la baronne Foerster, les professeurs
::'chiff, Jellinck et de nombreux représentants des sociétés
savantes austro-hongroises.

Le savant conférencier, qui révèlait ainsi, sur 'les rives
{}u Danube, une nouvelle découverte française, obtint un
très vit succès.

Nous savons, d'autre part, que le commandant Darget
a fait des expériences concernant les rayons V, chez le
docteur Schliff, un éminent professeur de l'École de méde­
cine de Vienne, en compagnie d'un autre docteur et de
deux photographes qu'il avait appelés; et que ces expé
riences avaient parfaitement réussi.

Le docteur Schliff a voulu opérer en9Uite dans le bain
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Une Œuvre dramatique

Une Œuvre dramatt'que 'lOuvel/e de Léon COMBES

~83

La Rp.vue Les Annale.\" du Progrès cummence la publi.
-cation d'un drame antique en tr·üis actes, en vers, Homero$)
-dû à j'inspiration de notre secrétaire de la rédaction.

Dans un article trés intéressant annonçant cette publi­
cation, le brillant directeur des Annales du Progrès, M.
Ducaste-Harispe, fait l'analyse littéraire et philosophique
<le la pièce Horneros et publie quelques lettres d'artistes de
la Comédie-Françàise touchant l'œuvre de notre collabo­
rateur.

Nous conseillons vivement à nos lecteurs la lecture de
Romeros, ils y trouveront de curieux aperçus sur la vie cn
Grèce à l'époque d' Homère et sur la mission occulte de ce
grand poète de l'humanité.

x ...
Nous avons déjà eu l'occasion de parler du volume de

notre ami Salztmann : Les Remèdes Divins de l'At/Je et du
Corp$. Nous profitons de l'occasion pour r,!-ppeler ce tra­
·vail et le recommander d'une manière toute spéciale il. nos
:lectears. - Un gros vol. in-Bo, 3 Cr. 50

Dans la même BibJiothèque a paru un ouvrage qui inté­
resse tous les Occultistes.

Le Mystère Antique est Découvert, de Joseph Heibling,
malgré la prétention de son titrE, a le droit de le port.~r.

Ce petit volume, très bien prèsenté, donne sur la langue
hébraïque, la chimie il y a 5.000 ans et les mystères de la
Pâque des ren_eign~mentsprofonds et, pour la plupart,
lpédits. Ces quelques pages représentent de longuts années
cl 'effort.

Aussi l'OUS ne s'lurions trop recomma nder ce voillme 'à

tous les chercheurs avancés cians nos éludes. Son seul dé
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faut est d'être trop profond et trop" Esotèrique " pour les
débutants. - 1 vol. in-So, 3 fr 50. - Bibliothèque Salz­
mann. Si, rue Denfert-Rochereau, Paris.

PAPUS.

Remettons le monde sous la loi de l'Initiation

A propos de la propagande initiatique
du Féminisme-Spiritualiste (i)

Puisque vous voulez bien me permettre de prendre un
moment la parole au milieu de vous, laissez-moi donner
réponse à ceux qui ne sont pas parfaitement certains de
l'existence du Féminisme-Spiritualiste, par un argument
difficile à ;éfuter, car pour constater l'évidence du Fémi­
nisme-Spiritualiste, il suffit de consulter sa raison et per­
sonne ne songe à nier la raison.

En effet, le Féminisme-Spiritualiste est une valeur non
approximative, mais exacte absolument du Féminisme,
une valeur prise non dans la confusion du Féminin concret
mais dans son genre énergitique, c'est-à-dire dans l'âme
de la personnalité mouvante du Féminin qui n'existera
dans sa plénitude que lorsqu'il sera revêtu du sens qui
constitue sa base.

Laquelle? - Celle qui remettra à sa place l'horizon
interverti du Féminin. - Comment? - Par la restauration
du sacerdoce féminin modernis~, c'est-à-dire laï~isé mais
redonnant à la femme se vouant aux choses de l'Esprit la
place qu'eHe seule sait tenir dans l'éducation de la croyance
composant le bonheur ou le malheur de l'humanité, avec
les lumières ou les ténèbres du cœur de la femme.

(1) Paroles dites le .. juillet 1912, à l'Alliance Spiritualiste.
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N'oubliez pas que c'est l'abolition des sanctuaires fémi­
nins, que c'est le déplacement du centre de la gravitation
du Féminin réfléchissant et particularisant la vie univer­
selle comme un seul être, qui a fait la rupture de l'unité
scientifique et religieuse de la Religion Sagesse.

Oui, en vérité, qu'allaient faire les philosophes grecs en
Égypte? - Apprendre la vérité dans l'Initiation aux mys­
tères de la Grande Isfs, soulever le voile de la révélation
antique gardant sous les sceaux du Symbole de la palpi­
tation de la vie absolue gravée sur la Table Isiaque tota­
lisant le ciel intelligibl€: des âmes et le ciel des apparences.

Cependant le féminisme moderne ne s'en occupe pas.
Eh ! Bien le Féminisme-Spiritualiste, comme je viens de

vous le dire, est un mouvement qui, caractérisant non le
Féminisme concret mais le Féminisme, universel fonde
précisément l'émancipation de la femme sur son principe
propre, prend, pour ainsi dire, du fond de son âme, le nom
de J'ère nouvelle consacrant l'harmonie de l'antique Révé­
lation et de l'Évangile de l'Esprit qui est l'Évangile Éter­
nel, la conscience de la conscience. Comme dit inet:
« Oui, aucune civilisation n'est possible san~ l'Évangile II

Le Féminisme-Spiritualis{e est un mouvement absolument
désintéressé qui, par le moyen de la propagande gratuite
de publications diverses, c'est· à-dire par le moyen du livre
et de la parole, apporte son humble concours, depuis de
longues années, il tous ceux qui pensent que le temps est
venu de faire pénétrer, dans l'e?prit des masses, l'impor­
tance morale et sociale de la grande rénovation religieuse
affirmant la science et la foi d'accord avec le sentiment de
la religion universelle unis'iant tous les membres des races
humaines en famille.

Vous le voyez, il n'ya pasde mouvement d'idées inutiles.
Pourquoi < Parce que 5i du mouvement des planètes résulte'
la vie physique des univers, du mouvement des idées ré·
suite la vie morale et intellectuelle de l'humanité. Et
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l'alliance spiritualiste le reconnaissant dans le domaine­
religieux a mis l'effort en équilibre avec l'union.

O. BEZOBRAZOW.
NOTA. - Ceux que cette question intéresse, trouveront

de plu> runplcs d,~vdoppementsdans Le Renouveau, recueil
de Conférences de proprlgande initiatique

1\1. Jean !\1AVÉRIC, professeur à l'École hermétique,
sOllcieux de conserver intacte sa réputation d'intégrité, a
l'honneur d'informer les lecteurs de la Magie astrale, qu'ii
décline toute responsabilité touchant la réclame d',!lIure
équivoque, qui figure en divers endroits de cet ou "rage,.
car elle y fut introduite subrepticement et à. l'insu de
l'auteur qui, sans réserve, en réprouve l'insertion.

os .
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PARACELSE, Œuvres complètes, traduites pour la
première f"lis Ju latin et "ollationnées sur les éditions alle­
mandes, par Grillot de Givry.

~'~~:e â~ LIBER PARAMIRUM Tome I.
Superbe volume in-8" carré, de près de 4.00 pages, sur

beau papier, composé en caractères elzévir et gothique,
avec lettre initiale ornée, en·tête et culs-de·lampe, orné
en frontispice de deux magnifiques portraits du Maître,
d'après des estampes anciennes, de quelques signatures
de Paracelse et d'un index. Couverture en deux couleurf,.

Prix, 7 fr. 50.

Il a été tiré 20 exemplaires sur papier du Japon, numé­
r0tés de 1 il 20. Prix: 20 francs.
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20 eX":lI11plaires sur papier de Hollande, numérotés de 21
à .JO. Prix: 15 francs.

Chez l'éditeur: CHACORNAC, 1 [, quai Saint-Michel.

VIENT DE PARAITPE :

L'Amour doux et cruel, par Jules BOIS, chez Eugène
Figuiere et Cie, éditeurs, 7, rue Corneille, à Paris, et 72,
rue Van-Artevelde, à Bruxelles. f vol. in-18 de 330 p.
Prix: 3 iF. 50.

Sous ce titre:: séduisant, M. Jules Bois noos conte des
histoires tendres, âpres ou mystérieu ses; et il nous promène
dans le monde entier, où règne le Dieu redoutable et
charmant, jusqu'en Grèce, où il va souvent, jusqu'en
Amérique, jusqu'aux Indes, dont on n'a pas oubliè ses
pOétiques et réalistes '( Visions».

Une partie du livre, intitulée c Visages Africains »,
initie aux moeurs pittorc>ques, voluptueuses ou mystique~

de notre Sahara et du Mo"gr..: b. On sait que 1\1. Jules
Bois a publié sous ce titre: «La Sorcellerie au Maroc »,
les manuscrits de son ami le docteur Emile Mauchamp, le
héros de Marrakech.

L'Amour doux et cruel synthétise sous une forme roma_
nesque et attrayante l'oeuV're déjà considérable de l'auteur
de La Furie et du Vaiss eau des Caresses.

Douze merveilleux sec rets pour se faire aimer,
à ['usage des deux sexes, par L. AGRAFE. - Librairie
Adol, go rue Rochechouart, Paris.

Dr J REGNAULT, Le Sang dans la Ma~ie et les
Religions. Prix: 1 franc.

T ·P. B JULAGE, Les Mystères d'Isis et d'Osiris
nitiation Égyptienn'~' rr,x: 3 francs.
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Eliphas LÉVI, Le Livre des Sages, œuvre posthume. ­
Bibliothèque CHACORNAC, H, quai Saint·Michel, Paris.
Prix: 3 francs.

Paul FLAMBART, ancien élève de l'Ecole polytechnique,
Influence astrale, Essai d'astrologie expérimentale.
Nouvelle édition revue et augmentée (1913). l vol. in..8
carré, portrait de l'auteur et nombreuses fig. Bibliothèque
CHACORNAC, H, quai Saint-Michel, Paris. Prix: 4 francs.

Dr G. ENCAUSSE (Papus), Premiers éléme.nts de
Morphologie humaine. Introduction à l'étude des
Tempéraments, i broch. in-8, avec nombreuses figures,
1 franc. CHACORN,' C éditeur, 11, quai Saint-Michel,
Paris.

A tout Lecteur
Madame Jeanne Beauchamp, présidente fonda­

trice de l'Alliance Spiritualiste, a l'amabilité d'adresser
'gratuitement, aux personnes qui lui en feront la demande
à Amiens, 26, rue Dheilly, un exemplaire de son nouvel
ouvrage:

Études Intuitives

Le Plan Divin, Dieu, l'Homme

L'lmprimeur-Ch'an!: G. ENCAUSSE.

Imprimerie de Mystel'ia, or, rue Ségtlier. Paris.



PAGE DES CONSULTATIONS PSYCHIQUES
Cette pag'e sera réservée aux adresse des personnes

pratiquant la voyance ·ous ses diverses forme'.
MYSTERIA se réserve la faculté de faire des enquê~es

à la suite desquelles les voyantes seraien t recommandées
t0ut spécialeme n t scion leur genre de facultés.

MYSTERIA s'errorc.;era ainsi de créer un service de
consultalions psychiques par corre pondance, qui sera
très utile à tous ses lecteurs et abonnés.

~llle BAiZET, Cartomancienne Épingles., 21, faubourg
Monlmadre, à Paris.

Mmo :\'lACQUEl', ilUdiwn, 132, rue Lecoul'be. Heçoi~ lons
les (Jeudi el Dimanche e;rceptps).

~lmo RENAUD, Tal'ol. 10:2, fauboul'g Saint-Denis. On
donnera la def de PisLis Sophia dan:; le proéhain
numero.

'Mllle M.\RCEAU, 113, boulevard Voltaire. Tarots chilll'és
des lignes de la main.

:\lmo :\IIRA. 60, boulevard de Clichy, Car!()7nancieJine
Intni! ion.
. l\lm8 SARAH BRISE, JftJdium, 6, rue N.-D. dcs Yidoires
(de 2 heures à 6 heures et sur rendez-vou ).

~lm. FRAIG~E, Vlsiolts aUégol'iques. 38, rue H.amey.
:\lwo .DE LAGAROSSE,. Somnambulisme, 16, rue Brey,

tous les jours (Métro ELoile ou Temes).
Âlme SlGOlLLOT, Voyante, 3, rue Baulant, Paris.
Milo ED1IÉE, Voyante d'une lucidite; N'J/ulJ'quable en état

de sommeil, reçoit tous les jours de 2 h. ù Î h., 21, rue
du Cirque, Paris. - Spi'ritisme, éances c.·pél'imenlales
le vendredi à 3 h., çlroÜ d'en trée, 1 fI'. - Correspondance.
(~létro : Champs-Elysées).

.Mme ALBA;>\E DE STLYA, m~, rue Blanche, Paris, Pl'o/es­
seur de Sciences occultes, Lliplômée. Célèbre voyante,
conswlte aussi par chiromancie. tarots, astrologie, etc ...

j\IÉDIUM LUCIDE. Rens. sur tou~. Obtient par inOuenccs
surnatur-. guéris. et réussite de touLe nature à distance
et par correslJond. Prédictions très sérieuses par tarots.
Consult. 3 1'1'., 5 fI'. et 10 JI'. l\lme DAX, de 1 h, à 7 h. rue
Réaumur, 30.

Mme HENRY (la sorcièl'e du Mont Venthoux), m.édium­
voyante-somnambule, 1, bd de Clichy, Extraordinaire
par ses prédict. touj. justes. Possède talismans p. réussite
en tout. Reçoit tous les jours et par corresp.

Mme KAVILLE, CCl1'tomancienne, U17, rue de Greuelle,
Paris.



Prilll~ àn~~ A~onn~~
Moyennant 0 fr. 50, pour frais de manu­

tention et d'envoi, chaque abonné de lWYSTE~IA

re~evra en prime une Supe,"'be Planche

de 80 centimètres sur 60 centimètres, repré­

~entant tous les rapports hermétiques et·

astrologiques de la tradition éS()térique.

Cette planche ornera admirablement le

cabinet de travail et le cabinet de consul­

tation des Occultistes et elle n'est pas eneore

mise dans le eommeree.

Son prix réel est su-pél'·ieur au

prix de l'Abonnement.


